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Maurice VOIRY Docteur J. DÉPEIEUX 


L'annonce par la presse d'une candidature présentée par le P.S.U. a provoqué des interprétations 
diverses, souvent favorables, parfois tendancieuses. 

ll convient de replacer les faits dans leur vérité et d'indiquer les raisons qui nous ont ont amenés à 
accepter la désignation proposée par la Fédération départementale du PS.U. 

Hommes de gauche, nous appartenons l'un et l'autre à cette catégorie de citoyens qui, sans avoir 
adhéré tôt à un parti politique, considèrent que le succes du travail social ou culturel auquel nous partici- 
pons depuis longtemps, passe nécessairement par une profonde modification du système politique et écono- 
mique basé sur le capitalisme. 

En d'autres termes, nous considérons qu'un véritable progrès social ne peut être obtenu que du fait 
de l'arrivée au pouvoir d'une gauche véritable et rénovée. 

Nous avons profondément souffert chaque fois que la gauche s'est désunie, subissant par ce fait même 
ses plus amères défaites qui étaient aussi celles des travailleurs. 

Aujourd'hui, le pouvoir autoritaire est au service des grands intérêts financiers. 

Ces intérêts l'obligent à favoriser une concentration des moyens et des unités de production en raison 
de la loi du profit, et par voie de conséquence à laisser dépérir des régions entières dont la nôtre est parmi 
les plus défavorisées. 

Devant cette situation, un vrai républicain sent combien il est nécessaire de rapprocher les forces 
de gauche de ce pays. 

C'est dans cet esprit que nous avons essayé de réaliser l'unité des formations de gauche de notre 
Département ainsi qu'en témoignent les lettres publiées dans notre journal. 

Cette unité de la gauche, nous ne la voulons pas seulement défensive, mais conquérante. Nous avons 
apporté notre collaboration aux réunions ou colloques réunissant des militants cherchant à définir des perspec- 
tives audacieuses mais réalisables pour une gauche arrivant au pouvoir. 

Nous avons préconisé l'établissement d'un programme commun présenté et défendu par des candidats 
uniques, chosis ensemble. Nous n'avons été ni compris ni écoutés et nous le regrettons profondément. 

Certes, nous nous réjouissons des accords conclus entre les formations de la gauche, même si nous 
considérons qu'ils sont insuffisants et quil faut aller plus loin, ce à quoi nous continuerons à nous employer 
de toutes nos forces. 

Dans ces conditions, est apparue aux militants P.S.U. la nécessité de faire plus largement connaître 
le sens de notre action, et tout au moins dans une circonscription, de faire juges les électeurs eux-mêmes. 


Pierre Mendès-France, dans un appel vous demandant de voter P.S.U., exprime les mêmes idées. 
(Appel publié intégralement dans notre journal.) : 

« Il faut, dit-il, œuvrer sans relâche pour définir la volonté et les objectifs communs qui permettent aux 
hommes et aux formations démocrates et socialistes de travailler ensemble de plus en plus étroitement. Ce 
que les masses attendent de nous, ce qu'elles exigeront bientôt, c'est un accord total plus profond que ceux 
déjà réalisés, c'est la définition des buts politiques que la Gauche poursuit et qu'elle s'engage à atteindre. 

« Voilà pourquoi la mise au point d'un véritabi? programme commun à toutes les forces de progrès, 
doit rester au centre de nos préoccupations. » 

« Voter pour les candidats P.S.U., c'est approuver cette sxigence d'un contrat politique loyal, reposant sur 
un programme solide, détaillé, cohérent. » (Pierre Menaès-France). 











Sciences Po / fonds CEVIPOF 


_— 


ER — 


Rs = __— - 











_— 


& RE — 





VOICI LES GRANDES LIGNES DE NOTRE PROGRAMME 


Ce programme, nous l'avons résumé dans notre journal. Nous l'avons expliqué dans nos réunions, il ne peut être exposé en 
quelques lignes. Etudié minutieusement et très sérieusement, souvent en collaboration avec les diverses forces vives de la Gauche, 
il oppose aux solutions gaullistes. des voies nouvelles, faisant appel à l'intelligence et au discernement, plutôt qu'à l'obéissance 
passive. 





En voici, résumés, les points principaux : 
DEMOCRATIE ET STABILITE : 

Le P.S.U. rejette à la fois l'instabilité de la IV° République et le système de pouvoir personnel du régime gaulliste. 

ll préconise un gouvernement de législature, appuyé sur une Assemblée disposant de pouvoirs réels, mais qui revient 
devant les électeurs si elle renverse le gouvernement. 

LA DEMOCRATIE ECONOMIQUE ET LA DEMOCRATIE REGIONALE : 

Une Assemblée économique représentant les producteurs et travailleurs: le renforcement des communes, la création 
d'Assemblées et d'organismes économiques régionaux, le développement des sections syndicales et des comités d'entreprise, une 
fiscalité réformée (refonte totale en particulier des taxes frappant les commerçants et artisans). 

UNE POLITIQUE AUDACIEUSE DU LOGEMENT : 
Le « droit au logement », 550.000 logements par an dont 300.000 H.L.M., la municipalisation des terrains à bâtir. 


LA DEMOCRATISATION DU REVENU NATIONAL : 
Le retour progressif aux quarante heures, la retraite à 60 ans, la majoration du S.MI.G. le rattrapage des bas salaires. 


L'EXPANSION ET LE PLEIN-EMPLOI : 
La nationalisation des monopoles de fait; la création d'entreprises avec l'aide de l'Etat. 


UNE AGRICULTURE MODERNE ET PROSPERE : 

La fixation du prix de la terre à sa valeur de production; l'aménagement rural par des Sociétés foncières à capitaux publics, 
créant des exploitations viables qu'elles loueront à long terme: la commercialisation coopérative des produits agricoles: les mêmes 
avantages sociaux dans l'agriculture que dans les villes. 


LA DEMOCRATISATION DE L'ENSEIGNEMENT : 
Accord avec le programme du Comité National d'Action Laïque. 


UNE POLITIQUE SOCIALE ET SANITAIRE MODERNE : 

Egalité de l'homme et de la femme dans la Promotion Sociale. Politique de la Jeunesse appuyée sur les organisations de 
Jeunes. Effort hospitalier du 4° plan, augmenté de 4 fois pour répondre aux besoins: abrogation de la Loi de 1920 sur la liberté de 
conception, large olitique de l'Education Physique et construction d'installations sportives suffisantes. Maintien et amélioration de 
la Sécurité Sociale et création d'un Service Social de Santé, géré démocratiquement par les représentants de l'Etat, des malades, 
et des Professions médicales. 

Suppression de la Force de Frappe et arrêt des expériences nucléaires. 
Politique de désarmement et de dégagement des blocs. 


Instauration d'une Europe ouverte à tous les Pays. 
Telles sont nos idées, tel est l'essentiel de notre programme. 


Maurice VOIRY, Docteur J. DEFFIEUX, 
53 ans, candidat 49, ans, candidat suppléant 
Chef expert de secteur de la culture des tabacs. Directeur du Sanatorium de BASSY!., 
Technicien de C.I.A RP. Engagé dans la résistance en 1941 (groupe REMY) 


Secrétaire Général du Syndicat des agents des tabacs. Commandeur de la Légion d'honneur au titre de la Résistance. 


Président de nombreux organismes sociaux et culturels, 
ELECTRICES, ELECTEURS, 
Vous rejetterez les conseils intéressés que ne manqueront pas de vous donner les « tacticiens des élections », 
VOTER UTILE - VOTER EFFICACE 
C'EST PRÉCISEMENT VOTER P S U 


Placés en tête dès le 1% tour, nos candidats sont les plus aptes à rassembler l'ensemble des voix de Gauche au 2° Tour. 


Même si nous devons nous désister, plus le nombre de voix réuni sur nos candidats sera grand, plus nous aurons de poids 
pour obliger les formations de Gauche à l'unité indispensable. 


VOTEZ selon vos convictions profondes, 


VOTEZ pour des hommes nouveaux formés par des responsabilités importantes; 
pour les candidats de l'UNITE et du RENOUVEAU de la Gauche Française, pour le P.S.U., parti de l'Avenir. 


Vu, le Candidat. LA FEDERATION P.S.U. DORDOGNE. 


Imp. MAZOUAUD - Ps. 


| 

















